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Jean Charles de Menezes a agi comme un suspect, comme quelqu'un qui préparait un mauvais coup. Il a eu ce que mérite ce genre de citoyen. Huit balles dans la tête, pour détruire cerveau. Du boulot bien propre. La police s'est platement excusée. Une bavure. Demain, tout le monde aura déjà oublié son nom. Pas les suspects potentiels, les insoumis, les insurgés contre ces pratiques militaires qui infiltrent peu à peu la vie civile. 



Cette stratégie de la terreur –  juste réplique et légitime défense face à la terreur importée par le camp adverse et entretenue par le tintamarre politico-médiatique - s'exporte doucement sous les yeux de tous. Et personne ne veut ni voir, ni croire. Les terroristes en savates, transformés en barbares par l'héritage de siècles de colonisation brutale et de domination économique, sont en train de gagner. La terreur réveille et révèle l'inhumanité des tyrans assoupis sous les costards trois pièces de certains démocrates.



L'intégrale : http://virtualistes.org/(...)
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